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Toutes ces démonstrations enthousiastes dont est l'objet M.
Krüger démontrent bien que la cause des Boërs a de profondes
sympathies en France. Cependant elles ne sauraient avoir de
résultat pratique. Le gouvernement français, de même que
tous les gouvernements d'Europe, a déjà montré suffisamment
sa détermination de ne pas intervenir.

Mais cela n'empêche pas qu'il n'y ait quelque chose de pathé-
tique dans ce pèlerinage du vieux président vaincu vers la terre
des aïeux, vers cette Hollande d'où sont partis les ancêtres vé-
nérés des rudes burghers du Transvaal et de l'Orange.

En Espagne il y a eu une crise ministérielle. Le ministère
Silvela s'est disloqué à propos de certaines nominations, spé-
cialement de celle du général Weyler au poste de capitaine-gé-
néral à Madrid. C'est le général Azcarraga qui remplace M.
Silvela à la tête du gouvernement. Son avènement a été signa-
lé par des soulèvements carlistes qui ont été promptement ré-
primés.

L'élection présidentielle, aux Etats-Unis, s'est terminée le 6
novembre par la victoire prévue de M. McKinley sur M. Bryan.
Sur les quarante-cinq Etats de l'Union, les républicains ont eu
la majorité dans vingt-huit et les démocrates dans dix-sept.
Sur les quatre cent quarante-sept électeurs présidentiels, M.
McKinley en a eu deux cent quatre-vingt-douze et M. Bryan
cent cinquante-cinq. En 1896, M. McKinley n'avait obtenu que
deux cent soixante-onze voix contre Bryan cent soixante-seize.

Les élecfions présidentielles américaines donnent lieu de part
et d'autre à un gigantesque déploiement d'organisation. Voici
une note, publiée quelques jours avant la fin de la lutte, qui peut
en donner une idée:

"Le travail des comités centraux est effroyable. Il y a ac-
tuellement 7,000 orateurs républicains qui, chaque nuit, pronon-
cent 7,ooo discours. En outre, tous les électeurs américains ne
parlant pas l'anglais, il y a un certain nombre d'orateurs alle-
mands, italiens, suédois, polonais, hollandais, hébreux qui ha-
ranguent les électeurs de ces différentes nationalités dans leur
langue maternelle.

" Le comité central républicain a lancé 125 millions de bro-
chures où toutes les langues imaginables se trouvent représen-


